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Tout déQ.end de vous 

Après un Noël de luttes, 

1987 s'annonce comme 

une année de combats, donc 
d'espoirs et de solidarités, 

pour construire du neuf 
« Les Nouvelles » vous présentent leurs vœux 

et accompagneront vos luttes 

Les cheminots ont passé le réveillon 
de Noêl au Dépôt. Assemblées géné· 
raies et meetings, manifestations se 
succèdent, la détermination se renfor· 
ça nt à la vellle du nouvel an. Sur notre 
photo, les délégués C.G.T. de l'entre· 
prise Brémond ont passé aussi Noël 
en famllle devant l'entreprise pour exi· 
ger leur réintégration, le respect du 
droit au travail. 
Fin d'année de lutte aussi pour les 
marins... 1987 entre par la grande 
porte des luttes. il sera ce que tous 
ensemble nous en feront, mals, ce qui 
est sûr, ceux qui enterraient déjà la 
C.G.T., le Parti communiste, ceux qui 
comptaient sur la résignation, la peur 
du chômage, l'isolement des salariés, 
la déception de cinq années d'espoir 
gâchées par la non-tenue des prames· 
ses d'avant 1981, doivent et devront 
compter avec ce qui se passe en pro­
fondeur dans la société française 
depuis des semaines. L'espoir monte 
avec les luttes, ne laissons pas tom-' 
ber la pite, le levain est bon 1 Bonne 
année camarades ! 
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Les luttes se développent à la 
S.N.C.F., à la R.A.T.P., chez les 
marins et les dock·ers, les travail· 
leurs sont à l'offensive, il est vrai 
que dans toutes les branches 
d'activités, qu'il s'agisse du sec· 
teur privé, du secteur public, du 
secteur nationalisé, la situation 
des salariés s'aggrave. 

au cœur des luttes 

Par Jean-Yves COUPEL, 
Secrétaire fédéral à /'Organisation 

Le coup de force de M. Seguin, 
en faisant passer par un amende· 
ment l'ordonnance sur" l'aména· 
gement du temps de travail "• est 
ressenti par l'ensemble des tra· 
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vailleurs comme une véritable 
agression. 

De ces faits, la profondeur du 
mécontentement, l'élévation de 
la combativité, la conscience 
grandissante dans la possibilité 
d'imposer des reculs sont 
d'autant d'éléments qui peuvent 
et doivent favoriser le développe· 
ment de lutte de masse. 

De ces mouvements, les corn· 
munistes apportent leur soutien 
actif et continuent à rassembler 
pour faire reculer le capitalisme, 
pour construire une vie meilleure, 
dès maintenant. 

Evidemment, la mission est dif· 
férente à droite, au Parti socia· 
liste, soucieux d'« union 
sacrée "• mettant au point les 
stratégies politiciennes, à la 
Pierre Joxe, qui conduisent au 
renoncement, alors que notre 
population se bat pour vivre, pour 
survivre. 

Les jeunes, les salariés, n'ont 
rien à attendre de ces partis de la 
cohabitation, l'espoir est résolu· 
ment tourné vers ceux qui luttent, 
heureusement il y a les commu· 
nlstes. 

(Suite page 2.) 

Du neuf, 
oui c'est nécessaire. 

Les communistes ont des 
propositions ••• et vous ? 

DISCUTONS-EN le 30 janvier 
à NANTES, Salle de la Convention 

avec Paul LAURENT 
Secrétaire du Comité central du P.C.F. 

LE DROIT DE MANGER A SA FAIM ! 
" Les restaurants du cœur" réouvrent. A Nantes, l'initia· 

tive a été prise par des chômeurs qui, l'an passé, avaient dû 
s'y rendre pour pouvoir manger. Les organisateurs de l'an 
dernier n'ont rien laissé qui puisse aider à l'organisation. 
Cette année, il faut repartir à zéro ou presque et avec moins 
de moyens. 

Il y a moins à gagner pour ceux qui en avait d'abord fait un 
coup médiatique ... 

La nécessité de cette forme de solidarité vient cruelle· 
ment rappeler que le droit de manger dans un grand pays 
comme la France n'est pas garanti à chacun sous le capita· 
lis me. 

Les communistes demandent que les stocks considéra­
bles de produits agricoles entreposés dans les frigos de la 
C.E.E. soient utilisés pour venir en aide aux personnes plon­
gées dans la misère. Ce sont notamment : 1,4 million de ton­
nes de beurre, un million de tonnes de poudre de lait, 
600 000 tonnes de viande bovine et plus de 100 000 tonnes 
de pommes ... 

Non seulement le stockage coûte cher, mais la plupart de 
ces produits sont finalement voués à la transformation en 
aliment pour bétail, voire à la destruction ·pure et simple. 
Alors qu'il y a des centaines de millions de repas ! 

C'est un gâchis insoutenable, disait Georges Marchais, 
en faisant ces propositions qui sert de prétexte à une cam­
pagne mensongère, non contre l'agro·buziness de l'Europe 
du Nord, mais contre les exploitants familiaux français 
accusés à tort d'être la cause de tous ces excédents. 

Les communistes proposent la distribution aux familles 
les plus nécessiteuses d'une partie de ces stocks et ils 
appellent les collectivités locales et les organisations 
humanitaires qui pourraient assurer cette distribution à 
œuvrer avec nous pour que le gouvernement l'autorise. 

LE SYNDROME MINORITAIRE 
Le R.P.R. local qui voudrait nous faire croire qu'il défend 

" l 'intérêt général et les plus démunis"• ne veut pas être en 
reste par rapport aux discours musclés de ses dirigeants 
nationaux. La teneur de ses déclarations est d'une virulence 
qui en dit long sur l'inquiétude de ses responsables B.C.B.G. 

Nous savions déjà que les étudiants en grève étaient 
minoritaires, le 23 décembre c'est au tour des grévistes che­
minots d'être minoritaires ! 

Décidément, le R.P.R. voit rouge, c'est plutôt bon signe. 
Les communistes encouragent tous ces « minoritaires» à 
se rassembler dans un large mouvement populaire majori· 
taire pour en finir avec la domination de la vraie minorité de 
profiteurs pour le compte desquels le R.P.R. découpe les cir­
conscriptions pour, avec une minorité de suffrages, av.oir 
une majorité d'élus. 

DIS-MOI, QUI A VOTE LA LOI DELEBAAR~? 
Jean-Marc Ayrault radicalise en paroles son opposition 

au gouvernement Chirac d'autant plus que certains de ses 
amis lance, ce qui n'est plus simplement des ballons 
d'essais, mais de véritables appel à l'11nion P.S.-U.D.F. 

Joxe, Lang ... invitent une partie de la droite appelée cen· 
triste à former une nouvelle majorité, d'autres socialistes 
s'emploient vainement avec un prétendu" conseil de la gau­
che" à tromper l'électorat qui avait cru voter pour un réel 
changement en 1981. 

Mais ce que ne dit pas la député-maire de Saint-Herblain : 
si Chirac a pu faire prendre des mesures réactionnaires à la 
sauvette, c'est qu'il s'est servi d'un simple amendement de 
la loi Delebarre ! 

Ce qui aurait été impossible si les socialistes n'avaient 
pas voté cette loi ! 

A REZE, AU CONSEIL MUNICIPAL : 
Cohabitation et amnésie 

Les travailleurs de l 'aérospaiia.le de Bouguenais luttent contre leur 
Direction qui veut leur imposer 133 FNE et 25 congés de conversion. 
Que leurs organisations syndicales aient protesté contre cette situa­
tion auprès du maire de Rezé, conseiller régional socialiste, reste de 
la responsabilité des organisations syndicales. Que M. Floch, au 
Conseil municipal du 19 décembre 1986, ait voulu associer l'ensem­
ble de ce dernier à la protestation des organisations syndicales, peut 
paraitre fort louable, Mais M. Floch semble oublier qu'il a été pendant 
cinq ans durant député socialiste, au sein d'un gouvernement qui a 
organisé méthodiquement la casse de l 'industrie et le sous-emploi, à 
la SNIAS comme ailleurs: 

- Qui s'est oppos"' au développement du programme de l'A 320, 
avec la majorité socialiste? 

- Qui a mis en place les FNE et les congés de conversion , vérita· 
ble sens obligatoire vers !'A.N.P.E., sinon le gouvernement socialiste. 

Alors de grâce, pas vous et pas ça, M. Floch, vous ne pouvez pas 
être amnésique à ce point. 

Que dans ces conditions, les élus de droite du Conseil municipal 
se soient joints à la protestation, cohabitation oblige, s'explique 
assez bien. 

Face au mécontentement grandissant, on comprend que la droite 
adapte son attitude aux situations locales. 

Pour ce qui concerne les élus communistes, nous l 'avons réaffirmé 
au Conseil municipal, aucun doute, nous sommes résolument aux 
côtés des travailleurs dans leurs luttes, sans compromission et sur 
des objectifs anti-crise. 

De la même façon, s'i l est vrai que les élus socialistes ont protesté 
au même Consei l municipal sur les hausses des transports en com­
mun et sur la baisse du versement transport votée par la droite au 
SIMAN, comment peuvent-ils avoir oublié que l 'an dernier ils avaient 

. eux-mémés votés une première baisse du versement transport, 
acceptant par là-même la logique du patronat et de ses représentants 
au sein du Comité su SIMAN. 

Mais il faut dire que l'année dernière, les socialistes dirigeaient les 
affaires du pays, plus cette année. Faut-il y voir là une explication 
d'une démarche plus électoraliste que fondée sur une véritable 
volonté de défendre les intérêts des travailleurs? Nous sommes en 
droit de le penser quand on constate l'empressement, par ailleurs, à 
voir les élus sociali stes souhaiter une diminution de la taxe proies· 
sionnelle et à agir pour le développement de la Z.l.A., véritable 
machine au service du patronat, tournée résolument vers la rentabi· 
lité financière plus que vers le plein emploi , tout autant que vers une 
déréglementation accrue,en droite ligne tirée de la mise en place de 
la loi sur la flexibilité. 
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LES FUGITIFS 
j. V. S. d .. 14 h 20. 16 h 30. 

20h20. 22 h 30 
1. m. 14 h 15. 20 h 20. 22 h 30 

MANON 
DES SOURCES 

j. V. S. d. 14 h. 16 h 25. 
20 h. 22 h 25. 

1. m. 14 h 15, 20 h, 22 h 25 

ASTERIX 
CHEZ LES 
BRETONS 

j. V. S. d .. 14 h 15. 16 h 15, 
20 h 15. 22 h 15 

lundi 14 h 15. 20 h 15. 22 h 15 

TOP GUN 
j. V. S. d .. 14 h 05, 16 h 25. 

20 h 05. 22 h 25 
I. m. 14 h 15. 20 h 05. 22 h 25 

Y A-T-IL 
QUELQU 'UN 
POURIUER 

MA FEMME? 
j.v.s.d., 14 h 10. 16 h 20. 20 h 10. 

22 h 20 
lundi 14 h 15. 20 h 10. 22 h 20 

Les filrœ de 
la semaine 

e AMERICAN WARRIOR 2. - Film de Sam 
Firstenberg. Avec : Michael Oudikoff, Steves 
James, John P. Byan, Bill Wallace. 

e L'ETAT DE GRACE. - Film de Jacques 
Rouffio. Avec : Nicole Garc ia. Sa mi Frey, 
Pierre Arditi, Philippe Léotard. 

e LA FOLLE JOURNEE DE FERAIS BUEL­
LER. - Film de John Hughes. Avec : Matthew 
Broderick, Alan Ruck, Mia Sara, Jeffrey J ones. 

e LE JOUR DES MORTS-VIVANTS. - Film 
de George A. Romero. Avec : Lori Cardille, 
Terry Alexander, Joseph Pilato, Howard Sher­
man. 

e LES FUGITIFS. - Film de Franc is Veber. 
Production : Gaumont international. Distribu­
tion : Gaumont. Avec : Pierre Richard, Gérard 
Depardieu, Anaïs Bret, Maurice Barrier, Jean 
Carmet. 

e JUMPIN'JACK FLASH. - Film de Penny 
Marshall. Avec : Whoopi Goldberg, Stephen 
Collins, John Wood, Carol Kane. 

e LE NOM DE LA ROSE. - Film de Jean­
Jac ques Annaud. Scénario : Gérard Brach, 
Alain Godard, Andrew Birkin. Aver. : Sean 
Connery, F. Murray Abraham, Ely a Baskin, 
Feodor Chaliapin, Jr. 

e HOWARD. UNE NOUVELLE RACE DE 
HEROS. - Fi lm de Willard Huyck. Avec : Lea 
Thompson, Jeffrey Jones, Tim Aobbins. 

e Y A-T-IL QUELQU'UN POUR TUER MA 
FEMME ? - Film de David Zucker. Jim Abra­
hams, Jerry Zucker. Avec : Danny De Vito, 
Judge Reinhold, Helen Slatter et Bette M idler. 

e CHARLOTTE FOR EVER. - Film de Serge 
Gainsbourg. Avec : Serge Gainsbourg, Char­
lotte Gainsbourg, Roland Bertin, Roland Dubil-

1lard, Anne Zamberlan, Anne Le Guernec. 
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LE NOM DE LA ROSE 

LES FUGITIFS 
BASIL, DÉTECTIVE PRIVÉ 

LE JOUR DES MORTS-VIVANTS 
(Interdit - 18 ans) 

LE PASSAGE 

AMERICAN WARRIOR Il 

JUMPIN' JACK FLASH 

A l'affiche à Nantes 
APOLLO 

1 - 13 h 30 - 1 6 h 1 5 - 19 h 30 - 2 2 h 1 5 : 
LE NOM DE LA ROSE 

2 - 13 h 50 - 16 h - 19 h 50 - 22 h + s. 
0 h 15 : 
LES FUGITIFS 

3 - 13 h 20 - 1 5 h 20 - 1 7 h 25 - 19 h 20 
21 h 20 + s. 23 h 30 : BASIL, DETEC­
TIVE PRIVE 

4 - 14 h 10 - 1 6 h 30 - 20 h - 22 h 30 + s. 
0 h 40 :LE JOUR DES MORTS-VIVANTS 
lint. - 1 8 ans) 

5 - 13 h 25 - 15 h 45 - 19 h 25- 21h45 
+ s. 24 h : LE PASSAGE 

6 - 1 4 h 1 5 . 16 h 30 . 20 h 1 0 - 22 h 30 + 
s. 0 h 40 :AMERICAN WARRIOR Il 

7 - lrnêmes horaires) : JUMPIN' JACK FLASH 

ARIEL 

1 - 14 h · 16 h - 18 h - 20 h - 22 h : ASTERIX 
CHEZ LES BRETONS 

2 - 13h 35 - 1 5h 4 5 - 20h 10-22h25 : 
HALLENDER ld.s. I - 18 h : L'ETAT DES 
CHOSES IV.0.) !T.U . 20 F) 

.COLISEE 

1 - 14 h OO - 16 h OO - 20 h OO - 22 h : 
L' ETAT DE GRACE 

2 - 13 h 4 5 - 16 h OO : TOP GUN - 2 0 h -
22 h : CHARLOTTE FOR EVER 

3 - 13 h 40 - 1 6 h - 1 9 h 40 - 2 2 h : MANON 
DES SOURCES (dolby stéréo) 

GAUMONT 

1 - 13 h 50 - 15 h 55 - 18 h 05 - 20 h 10 + 
22 h 20 + s. 0 h 20 + 1. m . 10 h 1 5 (tarif 
réduit) : LES FUGITIFS 

2 - 14 h 20 - 16 h 50 - 19 h 20 - 21 h 55 -
+ s. 0 h 20 : MANON DES SOURCES 

3 - 14 h - 15 h 55 - 17 h 50 - 19 h 4 5 
21 h40 + sam. 23h35+l.m.10h15 
ITR) : ASTERIX CHEZ LES BRETONS 

4 - 13 h 55 - 16 h - 1 B h 05 - 20 h 10 
22 h 15 + s . 0 h 20: KAMIKAZE ld.s.l 
+ 1. m. 10 h 15 · TR) 

5 - 13 h 4 5 - 15 h 40 - 17 h 35 - 19 h 30 -
21 h 15 + s. 23 h 20 : BASIL, DETEC­
TIVE PRIVE I+ 1. m . 10 h 15 -TR) 

6 - 13 h 35 . 15 h 45 - 17 h 55 - 20 h 05 -
22 h 15 : DOW BOY LAW (v.o.) 

KATORZA 

1 - 13 h 40 - 16 h OO - 19 h 4 0 - 22 h OO : 
J EAN DE FLORETTE 

2 - 13 h 30 • 16 h - 19 h 30 - 22 h : LE NOM 
DE LA ROSE (dolby stéréo) 

3 - 14 h OO - 16 h - 20 h OO - 22 h : LA 
FOLLE JOURNEE DE FERAIS BUELLER 

4 - 13 h 35 - 16 h - 19 h 35 - 22 h : MAU­
VAIS SANG 

5 - 1 3 h 40 · 1 6 h - 1 9 h 40 - 2 2 h : CHAM· 
BRE AVEC VUE IV.0 .1 

6 - 14 h OO - 16 h - 20 h OO - 22 h : Y 
A-T-IL QUELQU' UN POUR TUER MA 
FEMME ? 

LE CINEMATOGRAPHE : 

TOUT CHAPLIN. 

OLYMPIA 

- Tous les jours : 1 3 h 40 . 1 6 h - 1 9 h 40 -
22 h : E. T. ldolby stéréo). 

1111~ UGC APOLLO 20 et 21, rue Racine 
~ Tel. 40.20 15.31 
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Pour autant, il faut qu'ils 

soient plus nombreux et que leur 
influence se redresse, les 200 
assemblées populaires qui vont 
se tenir courant janvier et février 
seront des moments forts pour 
aider au développement de 
l'action, pour prolonger les 
assemblées·débats, pour renfor· 
cer le Parti communiste. 

La question du renforcement 
du parti doit être comprise par 
tous, plus nous voulons que le 
mouvement populalre soit 
l'auteur et l'acteur de la transfor­
mation, plus Il a et aura besoin 
d'un grand Parti communiste. 

En 1986, malgré les coups, 
notre parti a résisté, au prix Il est 
vrai de gros efforts de conviction 
et d'activité menés dans un 
grand nombre de sections de · 
notre département. 

L'année 1987 doit être celle qui 
nous permette, et j'en suis con­
vaincu, de passer à un stade 
supérieur, c'est-à-dire plus de cel· 
Iules, plus d'adhésions, plus de 
cartes placées, voilà notre déter· 
mi nation. 

Dans ces tâches, il s'agit 
d'associer tout le monde, car 
trop souvent un nombre impor­
tant de camarades à partir du · 
moment où Ils ne participent pas 
d'eux-mêmes à leurs réunions de 
cellule, sont abandonnés, voire 
dans les faits rejetés. 

Notre politique offensive de 
rassemblement au niveau d'une 
entreprise ou d'un quartier ne 
peut prendre toute son efficacité 

si l'on commence par laisser de 
côté une partie de ceux dont le 
niveau de conscience a conduit à 
devenir membres du parti. 

Gagner chaque adhérent à 
l'action ne peut se faire si on ne 
répond pas déjà aux besoins et 
aux questions de chacun, et si, 
face à l'éclatement des rapports 
humains que secrète la société 
en crise, on ne répond pas par un 
profond sentiment de fraternité. 

En fonction même de ce qu'est 
notre but, c'est·à·dire construire 
une société humaine, le socia· 
lisme à la française, l'engage­
ment polltlque et le développe· 
ment des rapports humains sont 
inséparables. 

Rassembler dans l'action en 
bas des gens que la société écla· 
tée marglnallse, seul notre parti 
est en mesure de le faire, mais 
cela passe déjà par faire vivre ce 
comportement au sein même de 
la cellule. 

Dans ce sens, développer la 
fraternité et l'amitié entre les 
adhérents, porter toute l'atten· 
tion aux femmes et aux hommes 
communistes, c'est un élément 
important pour faire de la cellule 
un lleu de bien être où les com· 
munistes se sentent à l'aise. 

Progresser dans ce sens, c'est 
aussi créer les meilleures condi· 
tions pour avancer dans la masse 
du parti, sur la nécessité et les 
possibilités de renforcement. 

Pour la Fédération 
du secteur Organisation: 

J.·Y. COUPEL. 
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